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			Alfred Jarry


			Romancier, poète et dramaturge français


			

					Né en 1873 à Laval (France)


					Décédé en 1907 à Paris


					
Quelques-unes de ses œuvres :
	
Ubu enchaîné (1900), théâtre


	
Le Surmâle (1902), roman


	
Ubu sur la butte (1906), théâtre







			


			Le nom d’Alfred Jarry est indissociablement lié à celui du père Ubu, personnage phare d’un vaste cycle théâtral, satirique et grotesque. Toutefois, l’œuvre de Jarry dépasse cette stricte identification. 


			Né à Laval en 1873, réformé pour « imbécillité précoce » en 1892 (à cause de ses plaisanteries et de son indiscipline face à l’autorité militaire), Jarry fréquente les milieux littéraires et artistiques parisiens dès 1893. Sa vie, comme son œuvre, est tumultueuse et scandaleuse : de romans en critiques, de chroniques en pièces de théâtre, Jarry est le maitre de l’absurde, qu’il pousse à son comble en inventant une science fantaisiste et paradoxale, la « pataphysique » ou « science des solutions imaginaires ». Miné par la misère et l’alcoolisme, il meurt seul à l’âge de 34 ans. Sa postérité est immense, des surréalistes à Boris Vian (écrivain et poète français, 1920-1959), de Raymond Queneau (romancier et dramaturge français, 1903-1976) au théâtre de l’absurde.


		




		

			Ubu roi


			Une pièce burlesque


			

					
Genre : théâtre


					
Édition de référence : Ubu roi, Paris, Gallimard, coll. « Folio classique », 2011, 208 p.


					
1re édition : 1896


					
Thématiques : grotesque, pouvoir, parodie, totalitarisme, bêtise, bourgeoisie


			


			Ubu roi est publié pour la première fois en avril 1896 dans la revue Le Livre d’art avant d’être jouée le 10 décembre 1896 au théâtre. Cette pièce fait partie du cycle Ubu, qui retrace les aventures du père Ubu : après avoir été roi (Ubu roi), il devient cocu (Ubu cocu, 1898) puis esclave (Ubu enchaîné, 1900), etc. Elle a été imaginée quelques années plus tôt, vers 1888, par Jarry et ses amis de lycée. Ces derniers s’étaient en effet amusés à se moquer de leur professeur de physique, M. Hébert, en rédigeant une histoire épique et satirique dont il est le héros. Tour à tour surnommé père Heb, Ébé, Ébance ou Ébouille, le professeur devient, dans ce manuscrit, roi de Pologne. Jarry reprend alors, quelques années plus tard, ce manuscrit et le réécrit pour en tirer sa pièce Ubu roi. Les aventures du père Ubu se poursuivent sur plusieurs livres qui susciteront l’indignation et le scandale.


			Le père Ubu, homme de confiance du roi Venceslas de Pologne, se fait convaincre par sa femme, la mère Ubu, d’assassiner le roi afin de prendre le pouvoir. Aidé par le capitaine Bordure, celui-ci s’exécute et accède au trône. Enivré par son nouveau statut, Ubu devient un tyran cruel et cupide : il fait tuer les nobles et accumule les richesses, pendant que le peuple se révolte et que Bougrelas, le fils de Venceslas, prépare son retour sur le trône.


			Ubu roi est le symbole de l’absurdité et de l’arbitraire du pouvoir. La postérité du personnage est si grande qu’elle a donné naissance à l’adjectif « ubuesque », qui désigne tout ce « qui ressemble au personnage d’Ubu roi par un caractère comiquement cruel et couard » (Le Petit Robert), mais aussi tout ce qui est caricatural, ridicule et absurde.


		




		

			Résumé


			Acte I


			Le père Ubu, « capitaine de dragons, officier de confiance du roi Venceslas, décoré de l’ordre de l’Aigle rouge de Pologne et ancien roi d’Aragon » (p. 30), décide, sur les conseils de sa femme la mère Ubu, de massacrer la famille du roi et de prendre sa place sur le trône. Il compte pour cela sur l’aide du capitaine Bordure qu’il convie à un festin. Lui promettant de le faire duc de Lithuanie, Ubu lui demande ses services : Bordure promet de l’aider à tuer le roi.


			Un messager annonce alors au père Ubu qu’il est appelé par le roi. Par peur d’être démasqué, Ubu se promet de dénoncer la mère Ubu et Bordure si quelqu’un vient à l’accuser. Or aucune menace ne plane sur lui : le roi ne se doute de rien et le fait même comte de Sandomir pour le remercier de ses « nombreux services » (p. 44). Ubu et Bordure s’interrogent sur la façon la plus judicieuse de perpétrer le meurtre du roi. Ils décident qu’ils lui sauteront dessus avec leurs alliés avant de s’occuper du reste de la famille : l’acte se clôt sur un vibrant « Vive le Père Ubu ! » (p. 49)



OEBPS/Images/9782806292025_title.png
Analyse de |'ceuvre

Par Valérie Nigdélian-Fabre
et Pauline Coullet

Ubu roi

d'Alfred Jarry

lePetitLittéraire.fr





OEBPS/Images/Pages-promo.png
Rendez-vous sur
lepetitlitteraire.fr
et découvrez :

Plus de 1200 analyses
Claires et synthétiques
Téléchargeables en 30 secondes
A imprimer chez soi






OEBPS/Images/9782806292025_coverMarketing.png
Analyse de 'ceuvre

Par Valérie Nigdélian-Ffabre
et Pauline Coullet

Ubu roi

d'Alfred Jarry

lePetitLittéraire.fr






